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LE chantier du Palaisdes sports de Librevilleet le club équestre ''Ca-valiers du Gabon ontconstitué hier les deuxpremiers rendez-vousd'un début de semainetrès chargé pour le mi-nistre de la Jeunesse desSports, des Loisirs et duTourisme, MathiasOtounga Ossibadjouo.Le compte à rebours dela 23e édition de Couped'Afrique des nations dehandball pointant à l'ho-rizon, c'est donc vers lesite de construction del'enceinte qui accueillerale rendez-vous continen-tal en janvier 2018, ques'est dirigé en priorité lepatron du départementdes sports.Non seulement pour dé-couvrir le chantier, maisaussi pour apprendre,via le rapport de la mis-sion de maîtrise d’œuvredéléguée, de contrôle etde surveillance des tra-vaux assurée par la So-ciété nouvelle généraled'études (SNGE), quel'avancement général duchantier est estimé à

Mathias Otounga Ossibadjouo à la découverte 
du futur Palais des sports
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Le ministre des Sports écoutant les explications de la mission 
de contrôle des travaux
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Une vue extérieure actuelle du futur Palais des sports de Libreville. 
Il reste du travail
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à l'intérieur, l'avancement des travaux est significatif.
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Mathias Otounga Ossibadjouo au côté de Mauricette Nodin (responsable du club
équestre ''Cavaliers du Gabon'') lors de la visite guidée
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IL y a un décalage entreles réalités sur le terrainet les promesses faitespar la partie gabonaise.Pour obtenir l'organisa-tion de la 23e édition dela Coupe d'Afrique des na-tions (CAN) de handball.Le jeudi 28 janvier 2016au Caire en marge de laCAN « Egypte 2016 »,Ange Makilat, alors viceprésident de la Fédéra-

tion gabonaise de hand-ball (Fégahand), avait desarguments quasiment enbéton pour convaincre leconseil de la Confédéra-tion africaine de handball(CAHB).
« Je vous traduis la déter-
mination du chef de l'Etat
gabonais de voir notre
pays accueillir la Can mas-
culine de handball en
2018 », plaida l'actuelprésident de la Fégahand.Lequel, tout en magni-fiant l'avancement destravaux du futur Palaisdes sports, affirmait, urbi

et orbi, que « tout sera fin
prêt en janvier 2018 ».Une opération de charmebasée plus sur des pro-messes. Et non sur leconcret puisque « les tra-
vaux n'ont débuté réelle-
ment qu'en mai dernier »,ainsi que l'a fort juste-ment indiqué l'entreprisechinoise commise pourfaire aboutir le projet.Un projet qui, à écouters'exprimer les technicienshier, nécessite une rééva-luation. Mais pour quellesraisons encore ? Le nou-veau ministre des Sports,

Mathias Otounga Ossi-badjouo, devra, tout enétant vigilent à cet effet, lesavoir dans les prochainsjours. Quelques observa-teurs évoquaient le spec-tre de " la surfacturation "qui pourrait se dessiner àl'horizon. Sur le site hier,le chef du départementdes  Sports a mis la pres-sion sur les entrepriseschargées des travaux. 
« Le chantier avance, mais
lentement. La compétition
s'approche et il n'est pas
question que les délais
soient allongés », a mar-

telé le ministre desSports. Si la volonté des autoritéspolitiques de notre paysest manifeste, on peutémettre tout de mêmedes doutes quant au res-pect des délais. En raisond'un certain nombred'aléas possibles. A savoir: le retour des pluies,l'ampleur des travaux res-tant (équipements, revê-tements des terrainsintérieur et extérieur,V.R.D estimé à ce jour à0%). Révélation faite parla mission de contrôle et

de surveillance des tra-vaux.Le temps presse ! Lesheures, les jours et lesmois sont comptés. Et,sauf à faire un miracleface à ce constat qui sus-cite un sentiment de pes-simisme, il y a lieud'émettre quelques ré-serves sur ce qu'au coupd'envoi de la CAN mascu-line de handball « Gabon2018 » en janvier pro-chain, le Palais des sportsde Libreville ressemble àla magnifique maquetteproposée.
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40%, au 11 septembre2017.Plus de deux mois aprèsla visite d'une mission dela Confédération afri-caine de handball (Cahb)qui, conduite par sonprésident, le BéninoisMansourou Aremou,avait laissé (le 29 juindernier) la précédenteestimation officielle à18%, des travaux débu-tés le 13 avril 2017 parl'entreprise adjudica-taire (NDLR : ChinaStade Construction En-geneering Corp Limited).Avant d'aboutir à la salle

de 5358 places assises etcadre extérieur allantavec, il reste encorebeaucoup de travail.Même si l'installation duchantier, le coffrage et lecoulage du béton desfondations, du rez-de-chaussée, du premier etdeuxième étage sont en-tièrement exécutés.Toute chose qui a amenéle ministre des Sports,quoique confiant sur lerespect des délais de li-vraison, a demandé en-core plus d'efforts. Afinque la Can de handballne se dispute pas sur un

chantier inachevé,comme ce fut le cas decelle que le Gabon a ac-cueilli au début de cetteannée à Oyem et Port-Gentil. Non sans se projeter auxalentours du Palais dessports de Libreville situédans une zone bienconnue depuis quatredécennies des athlètes etobservateurs sportifs duGabon.« Ce projet qu'on a tant
désiré du complexe omni-
sports Omar Bongo est en
train de se mettre en
place élément par élé-

ment. Après le Palais des
sports, nous allons nous
attaquer à la finition du
grand stade omnisports
et la construction aux
alentours et des équipe-
ments qui vont avec »,promet le successeur deNicole Asselé.Sans préciser d'où pro-viendront les financesnécessaires pour l'achè-vement d'un chantier dé-buté en 2009 et devantmoderniser ''le stade dupeuple.''Notons enfin que le mi-nistre Mathias OtoungaOssibadjouo qui, accom-

pagné de bon nombre deses collaborateurs (desdépartements Sports,Tourisme et Loisirs), asuivi une visite guidée duclub équestre de Libre-ville et les courts de ten-nis annexes, poursuit saprise de contact avec lesentités sportives au-jourd'hui. Avec, dans unpremier temps, une vi-site au Comité nationalolympique gabonais,puis la réception (dansun hôtel de la place) desfédérations et associa-tions sportives du pays. 


